
MARIAGES

Samedi, le groupe des Slavaga-
mes et les cent quatre-vingt-
quinze danseuses du Foyer rural
se sont produites sur la scène de la
salle Charles-Paccou.
Le spectacle théâtralisé, intitulé
Rêve de gloire, avait pour thème le
voyage d’une jeune danseuse vers
Paris pour y passer un casting. Les
chorégraphies de modern’jazz et de
danse classique se sont succédé
pour le plus grand plaisir du pu-
blic. Près de six cents costumes ont
été réalisés pour l’occasion par Va-
nessa, bénévole de l’association. �

Patrick Teite indétrônable empereur

L’association godewaersveldoise
Eh vie danse a présenté samedi, à
l’occasion des portes ouvertes, le
travail réalisé durant l’année.

Les douze petits et les neuf adoles-
cents et adultes se sont succédé sur
des rythmes tantôt doux, tantôt
plus enlevés.

Les danseurs amateurs, dont les
plus petits ne sont âgés que de

4 ans, participent aux ateliers ani-
més par Florian Glibert au centre
socio-éducatif d’Hazebrouck tous
les samedis matin.

Les matinées sont divisées en deux
parties : les cours adolescents et
adultes, de 9 h 15 à 10 h 15, puis
les enfants, de 10 h 15 à 11 h. �

� Renseignements auprès de la pré-
sidente Agnès Boutin,
au 03 28 49 92 84.

L’Institut de la langue régionale
flamande (ILRV), présidé par
Jean-Paul Couché, a organisé sa-
medi une soirée de rhétorique fla-
mande dans les jardins de la Mai-
son de la bataille. Le flamand, outil
culturel, fait partie de l’univers des
langues régionales. Il est une porte
d’entrée vers les langues du Nord,
a insisté le président de l’ILRV.

Les cercles de rhétorique étaient

courants au Moyen-Âge. Ils se sont
éteints au début du XXe siècle.
L’ILRV, dont l’objectif est de sauve-
garder, transmettre et promouvoir
la langue flamande, a souhaité re-
prendre cette tradition lors de sa
création, il y a sept ans.

Deux fois par an, les élèves débu-
tants et confirmés des cours dispen-
sés entre Bailleul et Dunkerque se
retrouvent pour partager une soi-
rée de rhétorique.

Une liste de dix mots imposés leur
est donnée quelques semaines
avant la rencontre : charge à eux
de composer un texte, un poème,
une saynète, une chanson conte-
nant les dix mots et le sens qu’ils
souhaitent leur donner. Ainsi le
mot transport peut évoquer un
moyen de locomotion ou le trans-
port amoureux…

Des Néerlandais
en goguette
Les textes sont déclamés en fla-
mand puis traduits en français. Ils
évoquent des souvenirs, des histoi-
res, vraies ou imaginaires, parfois
avec une pointe d’humour ou de
nostalgie, toujours dans une am-
biance bon enfant.

Samedi, le groupe a accueilli des
Néerlandais venus de Zélande, en
visite dans la région. Leur guide,
Joost, enseignant à néerlandais à
Dunkerque, a apprécié l’opéra-
tion : « C’est la première fois que
j’assiste à une soirée de rhétorique
flamande. Je suis un mordu de tout
ça et je m’amuse beaucoup ! », a-t-il
souligné dans un français impecca-
ble ! � A. D. (CLP)

Afin d’accueillir les visiteurs et
une cinquantaine d’exposants,
l’équipe de bénévoles emmenée
par José Leurs, adjoint délégué aux
fêtes, s’est affairée de bon matin, di-
manche.

Du côté des exposants, André et
Laurent proposaient d’authenti-
ques colliers et licols fabriqués
voici plus de soixante ans. Des ob-
jets qui rappelaient l’époque où le
cheval était un compagnon fidèle
des agriculteurs de Flandre. �

� La ducasse aura lieu le 24 juin.

Les Slavagames en route pour un casting à Paris

Samedi se disputait le tir de l’empereur de la boule fla-
mande à la bouloire. Les rois et vice-rois des clubs de Go-
dewaersvelde, Boeschèpe, Bailleul, Méteren et Hazebrouck
postulaient au titre d’empereur. Le suspense a été de
courte durée : le Godewaersveldois Patrick Teite, tenant du
titre, prenait une avance décisive. Son camarade de club
Alain Lapanne enlève la deuxième place. �

Eh vie danse se laisse découvrir

ARNÈKE
Ornella et Cyril � Samedi, Or-
nella Dupont, fille de Jean-Jacques
Dupont, décédé, et de Margaret Ryc-
kenbusch, domiciliée à Arnèke, et Cy-
ril Rouzier, fils de Pascal Rouzier et
de Nadine Cavalier, domiciliés à Ar-
nèke, se sont unis.

BAVINCHOVE
Nadia et Mickael � Samedi, Na-
dia Dehondt et Mickael Firrito se
sont unis. La mariée est la fille de
Philippe Dehondt et de Monique Bol-
lengier, domiciliés à Bavinchove. Le
marié est le fils de Jeannine Mar-
cotte, domiciliée à Bavinchove.

Le flamand, prodigieux véhicule
à idées à la soirée de rhétorique

Des brocanteurs fanas de chevaux
Les danseuses ont donné un aperçu de leur talent lors de
l’opération portes ouvertes.

Chacun avait dix mots imposés pour écrire un texte, une saynète,
un poème...
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